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RESUME 
  
Pénurie de travailleurs saisonniers : Après les employés sans travail de la restauration, on parle 
maintenant de faire appel aux étudiants voire aux écoliers en âge de travailler pour aider dans les 
champs. Les organisations professionnelles recommandent un portail en ligne qui ne facturera aucun 
frais jusqu'au 30 juin 2020. 
  
Le syndicat agricole majoritaire (DBV) tente de repousser la réforme nitrates : "Il est maintenant 
question de sécuriser les approvisionnements et de conserver une agriculture apte à produire", a fait 
remarquer fermement Joachim Rukwied. "Les nouveaux durcissements règlementaires demandent 
précisément en ce moment un réexamen critique." 
  
Le syndicat agricole majoritaire (DBV) publie un rapport sur l’état des marchés agricoles : la demande 
intérieure est encore forte et se reporte de manière importante vers la distribution et les produits 
stockables, avec des emballage plus petits, compensant parfois la baisse de la demande de la RHF. 
Les prix au producteur commencent à se contracter pour les produits animaux notamment, mais 
réagissent dans certains cas positivement à la demande intérieure temporairement dynamique. 
S’agissant des fruits et légumes, l’Allemagne reste très dépendante des importations sauf en pomme 
et pomme de terre. 
  
TEXTE 
  
Pénurie de travailleurs saisonniers : tout est bon à prendre… 
  
Après l’idée de recourir aux employés sans travail de la restauration, les responsables agricoles 
parlent maintenant de faire appel aux étudiants voire aux écoliers en âge de travailler pour aider 
dans les champs, comme hier la ministre de l’agriculture du Brandebourg (Christine Lange, SPD). 
  
Afin de mettre en contact les travailleurs disponibles et les agriculteurs, la fédération des employeurs 
de l'agriculture et de la sylviculture (GLFA) et le syndicat agricole (DBV) recommande le portail en 
ligne www.Saisonarbeit-in-Deutschland.de de la société SinD GmbH. En raison de la situation de crise 
actuelle, SinD promet de ne facturer aucun frais jusqu'au 30 juin 2020. SinD (www.sind-gmbh.de) est 
une société de la GLFA et offre ce service aux employeurs depuis 2009 pour un coût modeste de 102 
€/an. 
  
Le syndicat agricole majoritaire (DBV) tente de repousser la réforme nitrates exigée par la 
Commission européenne en s’appuyant sur la crise du Covid-19 
  
La crise liée au coronavirus requiert, selon le DBV, de fixer un tout nouvel ordre de priorités, 
également au regard des lois en cours et des exigences envers l'agriculture. "Il est maintenant 
question de sécuriser les approvisionnements et de conserver une agriculture apte à produire", a fait 
remarquer fermement Joachim Rukwied. "Les nouveaux durcissements règlementaires demandent 
précisément en ce moment un réexamen critique. Les impacts de certaines règles ne sont pas 
suffisamment évalués, comme par exemple pour la loi sur la fertilisation". Il s’agit entre autres de 
l’interdiction de fertiliser les cultures intercalaires estivales, contreproductives, du plafond de 
fertilisation fixé en-deçà des besoins des plantes et de l’absence de critères pour délimiter les zones 

https://webmail.franceagrimer.fr/owa/redir.aspx?C=Z0L-3oDvLELePIvM4Jy5PlR5LoRU69pvf_aS9fYLktN8Ug9U8czXCA..&URL=http%3a%2f%2fwww.Saisonarbeit-in-Deutschland.de


rouges. La délimitation des zones doit être prévue dans le décret et ne pas être renvoyée à une note 
de service. "Nous devons prendre le temps pour tout cela", a-t-il conclu. 
  
Le syndicat agricole majoritaire (DBV) publie un rapport sur l’état des marchés agricoles dans le 
contexte du Covid-19 
  
•Lait et dérivés : 
o   Demande intérieure évolue de manière importante vers les produits stockables, 
surcompensant parfois la contraction de la demande de la restauration 
o   Chine : baisse de la demande et difficultés logistique (pénurie de containers), les prix du 
transport et des container ont augmenté, la situation devrait toutefois maintenant se détendre. 
o   UE : temps d’attente lié aux contrôles aux frontières, marché spot à la baisse suite à réduction 
de production ou fermeture de laiteries en Italie qui transforme du lait et des dérivés allemands 
o   Prix au producteur de 33 ct./kg soit dans la moyenne pluriannuelle mais diminution attendue 
compte tenu de la tendance baissière du marché mondial 
 

•Porcs : 
o   Demande en porcs finis baisse localement et déstockage des engraisseurs, baisse des prix qui 
restent relativement élevés (1,89 €/kg) 
o   Demande intérieure forte pour la viande fraiche comme pour la transformation (charcuterie) 
mais devrait se stabiliser une fois les placards des ménages pleins 
o   Plus de volume vers le consommateur final et moins vers la RHF, ce qui pose des difficultés 

logistiques aux opérateurs 
 

•Bovins : 
o   Pression lié à la baisse de la RHF qui impacte plus sur le bœuf, alors que les marchés export 

IT/SP et même France sont moins demandeurs 

 
•Œufs : 
o   Augmentation de la demande de la distribution mais problème dans les entreprises et la chaine 
logistique. Besoins en emballage plus petit pour le consommateur final 

 
•Volaille : 
o   Intérêt des ménages pour la viande de volaille fraiche compense la baisse de la RHF 
o   Demande de la transformation se maintient 

 
•Céréales : 
o   Marché mondialisé donc effets baissiers déjà connus depuis quelques temps mais la demande 

en pâtes, farine, pain des ménages implique actuellement une hausse des commandes chez les 
moulins par ex. 
o   Pas d’information sur les options de mise en marché de la récolte 2020 qui est passé au second 
plan derrière les considérations opérationnelles. 

 
•Fruits et légumes : 
o   Pommes : forte de demande, prix en légère hausse, stocks suffisants pour attendre la 
prochaine récolte 
o   Légumes « de garde » (chou, carotte, oignon, poireau) partent vites, stocks jusqu’en mai 
o   Importations des légumes en provenance de IT et SP à cette saison, d’où des prix plus élevés 
o   Pommes de terre : forte demande depuis le weekend dernier, les emballeurs tournent à plein 
régime, les stocks devraient être consommés plus rapidement qu’en année normale. 


